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L intimite

Entre[ La chambre est close aux regards des passants ;
Le jour bleu par ['écran des rideaux se tamise.

Regarde: n'est=ce point l'intimité promise

Lt l'exquise douceur de tes yeux innocents?

Viens ... Laisse ta main ticde en mes do{gts frémissants.
Et tadorer mon dme A ton dme soumise .

Ahl [’étrange beauté que la tendresse a mise

En tes yeux — insondable abime ot je descends!
Vois: 'eau tarit du vase oti trempent des verveines . . .
Qui demain ne seront plus qu'un tas de feuilles vaines
Je songe aux deux bluets infinis de tes yeux

Et Iorsque ton regard, aux clartés éternelles

Palpite entre les cils alanguis et soyeux.

_]e [is ton amour au fond cIe tes prune”es.

H. Pierrehumbert
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